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Chancre eutypelléen de l'érable : Eutypella parasitica en Suisse 
 
Début 2021, une infestation par le chancre eutypelléen de l'érable a été constatée dans un jardin 
privé du canton de Zurich. Après cette première découverte présumée du champignon exotique, 
des investigations approfondies ont mis en évidence d'autres foyers. Ce numéro de « Protection 
des forêts : point de la situation » fait le point des connaissances sur la situation en Suisse et 
indique comment gérer cet organisme. 
 
Les érables sont des arbres forestiers importants et largement répandus en Suisse, auxquels on attribue 
une grande importance au vu des changements climatiques attendus et de la menace actuelle qui pèse 
sur le frêne. 
Le chancre eutypelléen de l'érable est causé par un champignon appelé Eutypella parasitica. En Eu-
rope, ce dernier provoque d’importantes lésions sur les troncs des érables sycomores, des érables 
champêtres et des érables planes. Des chancres de plus d'un mètre de hauteur ne sont pas rares. 
La première description du champignon provient d'Amérique du Nord (Davidson & Lorenz, 1938). On 
ne sait pas exactement quand il a été introduit en Europe. Selon l'OEPP (Organisation Européenne et 
méditerranéenne pour la Protection des Plantes), il a été signalé pour la première fois en Slovénie en 
2005 (Jurc et al., 2005). 
Les chancres peuvent perdurer sur les arbres de nombreuses années, car la croissance du champignon 
est extrêmement lente (1 à 2 cm par an ; Sinclair et al., 1987). Ils déforment le tronc et provoquent des 
faiblesses mécaniques. Sous l’effet du vent ou le poids de la neige, les chancres constituent des points 
de rupture. 
L'infection se fait par des blessures telles que des bris de branches, à partir desquelles le champignon 
pénètre dans l'aubier. Ce n'est qu'après 5 à 8 ans qu'apparaissent des fructifications noires qui produi-
sent des spores en continu (Burgdorf et al., 2018, 2019 ; Cech, 2007). Celles-ci se propagent plutôt sur 
de courtes distances. La libération des spores a lieu après des précipitations ainsi qu'en cas d'humidité 
élevée ou de brouillard à des températures comprises entre 4 à 36 °C (Johnson & Kuntz, 1979). Il est 
relativement facile de lutter contre les infestations en abattant et en brûlant les arbres infectés. 
En Suisse, la présence du champignon a été officiellement signalée en 2021 (Dubach et al., 2021). 
Cependant, il est présent chez nous depuis bien plus longtemps. Les chancres géants qui ont été ob-
servés en différents endroits en sont des témoins évidents. 
 

  

Vieux chancre 
eutypelléen de 
près de 2 m (à 
gauche) et jeune 
chancre (à 
droite) sur un 
érable 
sycomore. 
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Situation en Suisse 
Sur la base du suivi ponctuel effectué ce printemps par Protection de la forêt suisse, on peut partir du 
principe qu'Eutypella parasitica est présent de manière dispersée en Suisse. À l'exception de deux cas, 
il s'agit de très petits foyers d'infestation concernant un ou quelques arbres. Un foyer d'infestation (De-
lémont, JU) a déjà été endigué. De nombreuses régions semblent heureusement exemptes d'infesta-
tion. 

 
Foyers connus d'Eutypella parasitica, situation au 28.10.2022. 

 
Importance 
Euypella parasitica est une espèce exotique pour la Suisse. On suppose que ce champignon pathogène 
est originaire d'Amérique du Nord. Il y cause des dégâts considérables là où l'érable domine. 
 

 

Peuplement 
d’érables au Québec 
en 2022 : la densité 
des attaques du 
chancre eutypelléen 
est élevée et la dé-
préciation du bois est 
par conséquent con-
sidérable. 
 



En Allemagne, dans les peuplements autour de Munich (Burgdorf et al., 2018), où le champignon s'est 
établi depuis plusieurs décennies, le champignon affecte aussi fortement l'aspect du peuplement. La 
dépréciation du bois et le risque de bris sont alors considérables. Cependant, on part du principe 
qu'E. parasitica ne se propage que lentement. Les foyers d'infestation peuvent donc être combattus 
avec des moyens limités. 
 
Gestion du chancre du tronc de l'érable (Eutypella parasitica) d’un point de vue légal  
D'un point de vue légal, Eutypella parasitica n'est soumis ni à une obligation de déclaration ni à une 
obligation de lutte.  
 
Annonces à Protection de la forêt suisse 
Protection de la forêt suisse est reconnaissante pour les signalements de découverte car ceux-ci lui 
assurent une bonne vue d'ensemble de la situation en Suisse. Le mieux est d'utiliser le formulaire sous 
waldschutz.wsl.ch > Diagnostic et conseil > Formulaire de conseil et de signalement 
Lien direct : https://waldschutz.wsl.ch/fr/diagnostic-et-conseil.html  
 
Recommandation de lutte 
En raison de son potentiel de dommages élevé, de sa présence jusqu'à présent dispersée en Suisse, 
de sa faible vitesse de propagation et des méthodes de lutte relativement simples, nous estimons que 
la lutte est appropriée. Le long des chemins et des infrastructures, l'élimination est encore plus impor-
tante pour des raisons de sécurité (bris de branches). 
 
Les parties atteintes par le chancre (parfois plus d'une par arbre) et celles situées jusqu’à 1 mètre au-
dessus et en dessous du chancre devraient être incinérées ou, si cela est autorisé, brûlées sur place. 
Les troncs d'érables atteints ne devraient pas être stockés en forêt. Les parties d'arbres déjà cassées 
et tombées à terre devraient également être examinées pour voir s'il y a des chancres à l'endroit de la 
cassure et, le cas échéant, également être incinérées. 
 
Procédure / moment de l'intervention 
Les foyers d'infestation connus peuvent être combattus lors de la prochaine éclaircie, de préférence en 
hiver, car les chancres sont plus visibles dans les forêts dépourvues de feuilles. 
Les outils qui ont été en contact avec le bois infesté (tissu cancéreux jusqu'à 1 m au-dessus, respecti-
vement au-dessous du chancre) doivent être soigneusement désinfectés (alcool à 70%) avant d'être 
réutilisés en dehors du foyer d'infestation. 
S'il n'est pas possible d'éliminer simultanément tous les arbres d'un foyer d'infestation, les abattages 
devraient être effectués depuis les bords extérieurs du foyer d'infestation en direction du centre. Procé-
der par étapes en partant des bords extérieurs permet d'éviter que le foyer d'infestation ne s'agrandisse.  
 
Contrôle de suivi 
Comme les chancres provoqués par E. parasitica ont une croissance très lente (1 à 2 cm par an), il faut 
beaucoup de temps pour qu'elles deviennent visibles (lésions, tissus affaissés). Il est donc essentiel de 
sensibiliser le personnel forestier et d'organiser des contrôles réguliers (p. ex. tous les 5 ans), même 
après l'élimination d'un foyer d'infestation en hiver. 
 



  
Très jeune chancre Plusieurs vieux chancres sur un arbre 

 

  
Branches cassées au niveau des chancres. Les 
parties de chancres qui restent dans la couronne 
continuent à produire des spores, tout comme les 
parties des chancres qui se trouvent au sol. 
 

Chancre sur une souche après cassure. 
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